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Notre programme de recherche intitulé « Hope LGBT+ » 
avait pour objectif d’étudier les facteurs impliqués dans 
la santé psychologique des personnes LGBT+ et de leurs 
proches. Pour atteindre cet objectif trois études ont été 
conduites. Chacune d’entre elles fait l’objet d’un livret à 
destination des personnes concernées. 
La première s’est intéressée à la santé psychologique des 
jeunes LGBT+, ainsi qu’à celle de leurs parents. Le rôle de 
différents facteurs personnels (p.ex., traits de personnalité, 
raisonnement) et interpersonnels (p.ex., stigmatisation, 
soutien social), sur plusieurs indicateurs de santé (p.ex., 
anxiété, dépression, bien-être), a été étudié. Pour cela, 403 
jeunes et 167 parents ont répondu à notre recherche. 

Notre deuxième étude s’est centrée sur la santé 
psychologique des parents LGBT+. A nouveau, le rôle 
de différents facteurs personnels et interpersonnels sur 
plusieurs indicateurs de santé (p.ex., burnout parental) a 
été étudié. Pour cela, 247 parents LGBT+ ont été interrogés.

La troisième étude visait quant à elle à mesurer les 
facteurs impliqués dans la santé psychologique des 
enfants ayant au moins un parent LGBT+. Pour atteindre 
cet objectif, 38 enfants âgé·es de 7 à 10 ans ont été 
interrogé·es (p.ex., sur leur niveau d’anxiété, de bien-être). 

Le présent livret est destiné aux parents LGBT+ et à 
leur(s) enfant(s). Ce livret a pour objectif de fournir des 
informations à ces familles afin de les aider à répondre aux 
défis auxquels elles peuvent être confrontées. Vous pourrez 
également trouver des ressources sur notre site internet : 
https://hope-lgbt.unimes.fr/.
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PARENT SOCIAL : 

Personne ayant le rôle d’un parent 
sans pour autant en avoir le statut 
légal.

COPARENTALITÉ  : 

Famille composée de plusieurs 
parents même s’ils ne vivent pas 
nécessairement ensemble (p.ex., 
un couple de femmes et un couple 
d’hommes, un couple d’hommes et 
une femme, …).

De nombreuses associations françaises existent pour obtenir plus d’informations 
sur les parcours permettant d’accéder à la parentalité et sur les droits des familles 
LGBT+ (p.ex., APGL, ADFH, Collectif Famille·s, Enfants d’arc en ciel). 

Voici quelques définitions concernant les personnes LGBT+. Il est 
important de noter que les différentes définitions qui existent ne 
font pas toujours consensus. Dans le cadre de ce livret nous avons 
cherché à les rendre les plus simples et accessibles possibles, tout en 
s’attachant à définir au mieux le vécu de chacun·e.

DÉFINITIONS

LGBT+PHOBIES  : 

Ensemble des attitudes, préjugés 
et discriminations à l’encontre des 
personnes LGBT+. Elles peuvent 
se traduire de différentes façons 
(p.ex., rejet, exclusion, insultes, 
violence). Elles peuvent s’exprimer 
de manière ciblée, notamment 
à travers la lesbophobie, la 
gayphobie ou la transphobie, ou 
viser plus largement l’ensemble de 
la communauté LGBT+.

LA CIS-HÉTÉRONORMATIVITÉ  : 

Promotion de l’hétérosexualité, 
et/ou de la cis-identité, comme 
modèle naturel ou supérieur. Elle 
conduit les personnes LGBT+ à 
être défavorisées par rapport aux 
personnes hétérosexuelles, cis-
genres, dyadiques.

LGBT désigne les personnes LESBIENNES, GAYS, BISEXUEL·LES, TRANSGENRES. 
Le « + » à la suite de « LGBT » désigne notamment des personnes queer, intersexes, 
asexuel·les, non binaires. Vous trouverez des définitions plus complètes sur notre site 
(https://hope-lgbt.unimes.fr/) ou sur notre livret à destination des parents d’enfants 
LGBT+.

Certains termes sont fréquemment employés pour décrire les préjudices subis par les 
personnes LGBT+, comme par exemple :

SOS Homophobie, 2025 ; C’est comme ça (https://www.cestcommeca.net/ma-vie-de-lgbt/les-formes-de-parentalite-lgbt/).

HOMOPARENTALITÉ  : 

Famille comprenant au moins un 
parent LGBT+.

TRANSPARENTALITÉ  : 

Famille comprenant au moins un 
parent transgenre.

Certains termes sont fréquemment employés pour décrire les 
compositions des familles LGBT+, comme :
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La stigmatisation 
des parents LGBT+

Bos, et al., 2004 ; Bos et al., 2016 ; Crocker & Major, 1989 ; Erez & Shenkman, 2016 ; Gartrell et al., 2019 ; Goffman, 1963 ; Goldberg, 2014 ; 
Goldberg & Smith, 2014 ; Goldberg & Smith, 2024 ; Goldberg et al., 2012 ; Goldberg et al., 2018 ; Messina & D’Amore, 2018 ; Prendergast & 
MacPhee, 2018 ; Santé publique France, 2023a; Shechner et al., 2010 ; Shenkman et al., 2023 ; SOS Homophobie, 2025 ; Zhang et al., 2023.
Voir repères législatifs sur notre site : https://hope-lgbt.unimes.fr/.

La stigmatisation : qu’est-ce que c’est ? 

Stigmatisation et santé psychologique

La stigmatisation peut être décrite comme l’ensemble des croyances et des attitudes 
négatives envers un groupe de personnes perçu comme non conforme à la norme. 
Les personnes appartenant à ce groupe peuvent alors être traitées différemment, 
discréditées, voire exclues. 

Les parents LGBT+, mais aussi leurs compagnes et/ou compagnons dans le cas de 
familles recomposées, peuvent faire l’objet de stigmatisation, et cela dans différentes 
sphères de leur vie. Cette stigmatisation peut également toucher la famille au 
sens large, incluant les enfants.

Elle peut prendre différentes formes :

Malgré l’évolution des droits en faveur des familles LGBT+, les discriminations restent 
encore très présentes. Les familles LGBT+ peuvent ainsi s’exposer à des situations 
stressantes spécifiques (c’est-à-dire des « stresseurs minoritaires », p.ex., discrimi-
nations, révélation de leur orientation sexuelle et/ou identité de genre) auxquelles 
les familles hétérosexuelles et cisgenres ne s’exposent pas. Cela vient s’ajouter aux 
situations stressantes que tous les parents peuvent rencontrer (c’est-à-dire des « 
stresseurs généraux », p.ex., les enjeux liés à l’éducation, les modes de garde).

Cela peut mener les parents LGBT+ à vivre l’éducation de leurs enfants comme 
étant plus difficile, notamment à cause des discriminations qu’ils peuvent rencon-
trer, ou anticiper. Ce contexte peut aussi les conduire à s’inquiéter de la possibilité 
que leurs enfants puissent également en rencontrer. Ces discriminations peuvent 
avoir de multiples conséquences négatives sur la santé psychologique des parents 
(p.ex., stress parental, altération de la perception de leurs compétences parentales, 
faible sentiment de légitimité).

Pourtant, des études récentes montrent qu’il n’y a pas de différence en termes de 
santé mentale entre les parents LGBT+ et les autres. Certaines études montrent 
même que les parents LGB auraient une meilleure santé mentale.  C’est aussi ce 
que notre recherche conduite auprès de 247 parents
LGBT+ a mis en évidence. Par illustration,
2% des parents LGBT+ interrogés présentaient
des symptômes dépressifs alors que cela
concerne environ 16% de la population
générale française. Pour en savoir plus sur 
le sujet nous vous invitons à consulter notre
livret 2 téléchargeable sur notre site internet.

•	 La limitation de certains droits (p.ex., interdiction de la GPA, de la PMA pour les 
personnes transgenres).

•	 Des documents administratifs non inclusifs (p.ex., mentions uniques de « un père », 
« une mère »).

•	 Du rejet venant des proches (p.ex., grands-parents), 
ou de l’entourage élargi (p.ex., des autres parents).

•	 La non prise en considération de la configuration 
familiale (p.ex., mauvaise dénomination des parents).

•	 La remise en question systématique des compétences 
parentales (p.ex., critique du mode de vie, du choix 
du compagnon et/ou de la compagne).
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Bos & van Balen, 2008 ; Bos et al., 2007 ; Bos et al., 2008 ; Farr et al., 2022 ; Goldberg & Smith, 2024 ; Goldberg et al., 2024 ; Lick et 
al., 2013 ; Patterson, 2017 ; Ravens-Sieberer & Bullinger, 2000 ; Santé publique France, 2023b.

Tout comme leurs parents, les enfants peuvent également vivre de la stigmatisation, 
et celle-ci peut avoir des effets négatifs sur leur santé psychologique, notamment en 
augmentant leur risque d’avoir des symptômes anxieux ou dépressifs, et d’avoir 
une plus faible estime de soi. 

C’est aussi ce que notre recherche conduite auprès de 38 enfants ayant entre 7 et 10 
ans a pu mettre en évidence. En effet, nos résultats montrent que la stigmatisation 
perçue par les enfants en lien avec leur famille est fortement associée à leurs 
symptômes anxieux.

Cependant, il est important de relever que plusieurs études ont mis en évidence que 
les enfants ayant des parents LGBT+ avaient une santé psychologique similaire à 
celle des autres. Nos résultats montrent quant à eux que :

Il est important de relever que malgré les effets délétères que peut avoir la 
stigmatisation, le fait de grandir dans une famille LGBT+ est aussi associé à :

•	 de bonnes compétences sociales,

•	 un bon niveau d’adaptation et de bien-être,

•	 une meilleure appréciation de la diversité,

•	 de meilleures stratégies de coping face aux discriminations.
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N•	 Les enfants ayant un parent LGBT+ pourraient être plus 
vulnérables à l’anxiété, et cela serait en partie expliqué par 
la stigmatisation que ces enfants perçoivent en lien avec 
leur famille.

•	 Les enfants ayant un parent LGBT+ peuvent développer de 
meilleures capacités à faire face aux difficultés et aux 
discriminations que les autres.

Stigmatisation et santé psychologique des enfants

La stigmatisation 
vécue par 
les enfants

78
C’est leur moyenne de bien-être alors que 
la moyenne des enfants dans la population 
générale est d’environ 77.

16,7% 
présentent des 

symptômes anxieux 
quand environ 5,6% des 
enfants de 6 à 11 ans en 

France présentent des 
troubles émotionnels 

probables (anxieux ou 
dépressifs).
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Bos & van Balen, 2008 ; Bos et al., 2008 ; Farr et al., 2022 ; Gianino et al., 2009 ; Goldberg & Smith, 2024 ; Goldberg et al., 2016 ; Goldberg 
et al., 2017 ; Lindsay et al., 2006 ; Ollen & Goldberg, 2016.

Comment faire face 
à la stigmatisation 
quand on est parent?
Voici quelques pistes pour vous aider dans l’accompagnement de votre enfant. 
Bien entendu, ce ne sont que des suggestions, elles sont à adapter à votre situation.

Cela peut permettre :
•	 De réduire le risque de difficultés 

pour toute la famille,
•	 De s’adapter au mieux aux situations.

Concrètement, cela peut passer par le fait : 
•	 De se renseigner auprès d’autres 

parents,
•	 D’échanger directement avec la 

direction sur leur politique vis-à-vis 
des familles LGBT+.

Cela peut permettre de : 
•	 Réduire les fausses croyances et 

l’ignorance,
•	 Réduire le risque d’exclusion.

Concrètement, cela peut passer par le fait :
•	 De parler aux enseignant·es,
•	 D’informer de l’existence d’associa-

tions pouvant réaliser des interventions 
(p.ex., Collectif Famille·s),

•	 De faire des suggestions pour rendre 
l’établissement plus inclusif (p.ex.,  ache-
ter des livres sur les familles LGBT+).

Se renseigner sur le positionnement de l’établissement scolaire concernant les familles LGBT+

Vous impliquer pour promouvoir l’inclusion

+

+

C O N S E I L  N ° 1  A V A N T  L ’ I N S C R I P T I O N  D E  V O T R E  E N F A N T

C O N S E I L  N ° 2  U N E  F O I S  V O T R E  E N F A N T  I N S C R I T · E

Cela peut permettre :
•	 De réduire l’isolement (p.ex., les 

enfants qui voient régulièrement 
d’autres familles LGBT+ sont moins 
affecté·es par la stigmatisation),

•	 D’avoir plus d’informations.

Concrètement, cela peut passer par le fait : 
•	 De se rapprocher d’associations,
•	 De participer à des événements de 

rencontres de familles LGBT+.

Se rapprocher d’autres familles LGBT+
+C O N S E I L  N ° 3

Cela peut permettre :
•	 D’atténuer les effets délétères de la 

stigmatisation,
•	 De réduire le risque que les enfants dé-

veloppent des représentations néga-
tives concernant les familles LGBT+.

Concrètement, cela peut passer par le fait : 
•	 De lire des histoires avec des familles 

LGBT+,
•	 D’avoir des discussions,
•	 De participer à des événements de 

fiertés.

Cultiver un sentiment de fierté
+C O N S E I L  N ° 4

Cela peut permettre à votre enfant de :
•	 Mieux savoir réagir face à la 

stigmatisation,
•	 De mieux comprendre ce qu’il se passe.

Concrètement, cela peut se traduire par 
le fait d’informer votre enfant sur :
•	 Ce que sont les LGBTphobies,
•	 Comment y faire face.

Informer votre enfant sur la stigmatisation
+C O N S E I L  N ° 5
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NIl est important :
•	 Que les informations transmises respectent le rythme de 

l’enfant, ses demandes, et soient adaptées à son âge.
•	 De ne pas inquiéter son enfant tout en l’informant sur les discri-

minations susceptibles d’être vécues.

�N’hésitez pas à partager vos expériences sur notre site internet : 
https://hope-lgbt.unimes.fr/
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La stigmatisation 
vécue par 
les enfants

Entendre des propos désagréables ou blessants

Elle est complètement 
dégoutante ta famille.

Ce n’est pas 
possible ça, 

tu mens !

Pendant les vacances, 
je passe une semaine 

avec mes deux mamans, 
et une semaine avec mes 

deux papas !

Tu as deux 
mamans parce 
que ton papa 
il est parti ?

H O P E  LG B T +
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Farr et al., 2016 ; Goldberg & Smith, 2024 ; Goldberg et al., 2017 ; van Gelderen et al., 2012Pour les pages à destination des enfants, l’écriture non-inclusive a été privilégiée afin de leur faciliter la lecture. 

Être mis à l’écart par les autres enfants

Parce que ta famille 
est trop bizarre et mes 
parents ne veulent pas 

que tu viennes à la 
maison.

Pourquoi tu ne 
m’as pas invité à 
ton anniversaire ?

Pourquoi les autres 

enfants trouvent ma 

famille bizarre ?

La stigmatisation : qu’est-ce que c’est ? 
Parfois, le fait de ne pas avoir une famille comme la plupart des autres enfants, 
c’est-à-dire avec un papa et une maman, peut conduire des personnes à traiter ces 
familles différemment des autres. Cela peut pousser certains enfants, et certains 
parents, à penser que ces familles sont moins bien que les autres. On nomme cela la 
stigmatisation. Elle peut prendre différentes formes :

À lire avec 
son enfant

Pourquoi tu as 
deux papas ? 
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Il est très difficile de savoir quoi répondre. Ce qu’il est essentiel 
de retenir c’est que : 

•	 Ce sont les personnes qui rejettent les autres qui agissent mal.

•	 Si tu vis ou a vécu des situations similaires, n’hésite pas à en 
parler à un adulte en qui tu as confiance.

•	 Toutes les familles ont des points communs et des diffé-
rences, tout le monde mérite d’être respecté et bien traité.

Le partage de ce qu’on vit est aussi très intéressant, nous vous 
invitons à partager vos témoignages sur notre site internet : 
https://hope-lgbt.unimes.fr/

En tant qu’enfant, est-ce que tu as vécu des situations similaires ?
À ton avis, que faut-il répondre ? 

En tant que parent, que répondriez-vous dans ces situations ?

Cacher aux autres sa famille

Pourquoi tu 
n’invites jamais 
de copains à la 

maison ?

Tu peux dire à ton amoureuse de ne pas venir à la fête ?

Parce que je ne veux pas 

qu’ils sachent que ton 

amoureux c’est un monsieur.
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Farr et al., 2016 ; Goldberg & Smith, 2024 ; Goldberg et al., 2017 ; van Gelderen et al., 2012

À lire avec 
son enfant

Ne pas être représenté

La maîtresse elle parle que 
d’histoire avec des garçons et 
des filles qui sont amoureux, 

et qui sont heureux. 
Est-ce que l’oIre heureux 

différemment ? 

Être brutalisé ou insulté

Dégage, je ne veux 

pas devenir homo 

comme toi !

Que dois-je 
faire... ?



Comment faire face 
à la stigmatisation 
quand on est 
enfant ?
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•	 Ne garde pas les choses pour toi, il est essentiel de parler 
de ce qui te blesse à des personnes en qui tu as confiance.

•	 Tu as le droit de poser tes limites avec les autres en disant que 
tu n’es pas d’accord avec certains comportements ou mots.

•	 Il te faudra peut-être accepter que certaines personnes ne 
comprendront peut-être pas ta famille et que cela n’est pas 
de ta faute, ni contre toi. 

•	 Chaque famille est unique et avoir une famille différente des 
autres ne te rend pas moins bien que les autres.

Si des personnes se comportent mal avec toi et/ou disent des 
choses fausses et/ou méchantes sur ta famille, il est important : 

De réagir

D’en parler

Pendant les vacances, 

je passe une semaine 

avec mes deux mamans, 

et une semaine avec mes 

deux papas !

Ta famille est différente 
mais me dire que la 

mienne est dégoutante 
c’est méchant, c’est 
faux et cela me fait 
beaucoup de peine.

H O P E  LG B T + H O P E  LG B T + S a n t é  p s y c h o l o g i q u e  d e s  e n f a n t s  a y a n t  d e s  p a r e n t s  LG B T +

- 19 -- 18 -
Farr et al., 2016 ; Farr et al., 2022 ; Goldberg & Smith, 2024 ; van Gelderen et al., 2012

À lire avec 
son enfant

Elle est 
complètement 

dégoutante ta 
famille.

J’ai été rejetée par un autre 
enfant à la récré parce qu’il 

avait peur « de devenir homo ».
Dégage, je ne veux pas 

devenir homo comme toi !

Ta famille est trop bizarre et 
mes parents ne veulent pas 
que tu viennes à la maison. Ce sont ses parents qui 

sont bizarres de refuser 
que je vienne chez eux alors 

qu’ils ne me connaissent 
pas… C’est qu’ils ne doivent 
vraiment pas comprendre 

ma famille.

De se protéger

S a n t é  p s y c h o l o g i q u e  d e s  e n f a n t s  a y a n t  d e s  p a r e n t s  LG B T +
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La stigmatisation peut avoir des effets négatifs sur la 
santé psychologique (p.ex., symptômes anxieux et/ou 
dépressifs) des parents LGBT+ et de leurs enfants. 

Les parents LGBT+ peuvent s’exposer à de la 
stigmatisation dans plusieurs sphères (p.ex., famille, école, 
travail) et celle-ci peut prendre différentes formes (p.ex., 
remarques, rejets, insultes). En outre, les parents LGBT+ 
peuvent également s’inquiéter de la possibilité que leurs 
enfants en soient victimes. 

Les enfants peuvent être exposé·es à de la stigmatisation 
en lien avec leur famille, et lorsque c’est le cas, cela augmente 
leur risque de présenter des symptômes anxieux. 

Néanmoins, il est important de retenir que malgré les 
défis particuliers que ces familles rencontrent, elles 
fonctionnent globalement de manière similaire aux familles 
hétérosexuelles et cisgenres, et développent des ressources 
qui leurs sont propres. Cela s’illustre notamment par des 
niveaux de bien-être légèrement supérieurs à la moyenne, 
que cela soit chez les enfants ou chez les parents.
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